
ires et in4b'~rrdinrtr'sde- iotit,ýtnté i;l-jmne,l'atre tiYf 901, ert. Mr. Aragoi"-et attii dt tfo itufri
te n igenlt" et sieancomame certains pense qu< tiii h c tinéneest (dû à une il-1

esprts le prétr'nde.nt et feignent de le' lusioti' d'toptiqule cllts&e dans l'Sil îpur la
croirr. rLe seaiî de la *crenion -ippiiriis- lécotuposit ion etlIc- olntrn4ste les rouleurs.

saut ati cwi etîn~é'qîs détruit ce Les étoiles sont presqite tontes blan
système (I itTlfilt;illitét' uils tlriutcumt à ces-tleuuiât res. Sirius, la pl 1i.4bril1lanrte le
touti. ce qi ex ist P, et q i se rai1t, en effet. il iltoitîtes, éta i t a:iut efcis roi gi ât re ; el le est
caractère fonidamtietaztlde la natuire maté- maintenant d'un blancii resplendisszint.
rie si cette njaturye î'avait pis ititi joir Tons ces aistres seut.ils bien loin le
suirgi dul néant, à lai voix de D*-eu par qi. nons? J'entends quîelqu'iii se réciier à
seul elle existe." celte qu estion et mi,. demander avec gi:r-

L'étoile Mira (le la .flalevne est. pendantr lri-se s'il est poslsible d'y répondre antre-
1jouris do' seconde grandleir, elle déoroit ment qu'en diatqî adsac s

,rnd, rè ganephsgrande que V-pedat3 moi ,,,,it'. it 1e ralndeuîr, rqd t«' maC e
flils la10eninginatiotn ne peut se la figuirer. Pati-

est invisible 5 mois. augmente ensuiite pen-0
dant 3 miois et ati bout <le 334 jollrs, elle, ence, mon atuli; avant de se résigner i

est daiîssouî premnièr éa. faire une réï)onse atîssi p ti savante
Ce uénonéneestmoin dificie àqtie celle là, Messietirs les Astronomes

expliquier qte l'autre. Ces étoiles pe~ uît it e losirdemieux réeitîr fovoîrire
veut être accomp1-agnées de satellites opa- qulu hs epuspéi.Vn n

qtie qii, ans eti réolttion vinnet 1tendez bien qtu'ils lie sont pas partis quiel-

éeiibser régiiliërernert pour tious l'éclat <Itie be.-ii jouir de très grand matin, uvec
(les étoiles auitouir eqilsis cir,.ntletit. tiisc(e provisions sur le dos et une chai-

On ptitdir enore ue es tioes lie dlans la miain lpur nmestirer en mon-
ca partie luineuses et eni partie o4,setîres tant. l'espuace qui nous sépare des étoiles.
et <juîe 'cuir rotati''uiti otis présenîte stccs Un télescope armé d'îîuî cercle gradtué,
sîvement cesaluertia.tives régulières de lit- uie horloge astroniomiquie, (les logarith-

n<iieet leténbrs. ett êreson.&esnies et une certaine dose de patiente

aplaties et loon.. préseiiteut.el les sces~lX rté voilà ce *;u'il 1fut potir me,,iî-
veinent leur disque et leur tranche?1 A rer cette distance, saiis sortir le Cht'z soi.
chacun <le choisir. Pendlant longtemps on s'est contenté de

S'il faint en croire Air. Bai net, il y adest<îîre que cettedistauuce surpasse 7,219,275
étolesdoit a umire ttaithusjd tillions le blu; les ns rment&,lie poul-
,étile dnt itliiiière miaitplls eivaient lurvenir à saisir une p<rallaxe

i circe polir létiétrer les vapeuirs de ýtmos_ ! d'uni-s(ce (edgé .Bsemr
pdière. Sans être de première oide s.e 86cnde <é le gré. r essnel, le

cond grndeirells snt cnsililmen moenlus simple et, iprès titi travatil
I ,s derièéres à disparaître dtricre les de Ï0 mois, il il un annoncer qrîe la 61<' e-
broutillards. On leuir a donné le n ni en- toile du ÇGygcne était à one d istance de 2:3

ratéi,,tqt(-de Vercc'uvs. Reste à svi
s'entirra ansl'e ulio nal/iols de' Millions ! Cela lait pits le 600

doi meno (ule. en t itre steplàIntonmille fois la di4 ance (de ha Teire au Su.
du pénomne. entétreest-e. l le leil. [,il tiniière de cette étoile met 10premier las (dans les observations qtîî titns et 3 mois à uîotis arriver!

botit verseront otu cotifi rmeront les théo ries, Les »ra(th&é,naýti(mens t'e la siime sont
moernes de la liière 1? inv~ités à nouis dire combien d 'annuées iu

Beaticn d'toite q ui àl'oil u a- h at dra it pouir se rendre à cette étoile dans
rais utcome smpls, onttit té<s~>>' une voituire à vapeur qui feprittx dix lieues

counîlos#ées (de 2 ou 3 011 nênlp 4 o<" .étoil !ý àl'hetire.
les très ni rapprochiées3; telles sont la 1 uiai?e,ý Si l'otn veit se ftiie une idée de ces dis-1
G'ee.lor, A/tai,'. Regulus. On a cri i<ilabwodtneo eu êlrsuerl er a

que~~~~~~~~~~ ceuipohmn tattne0t<etne grosse tête d'épîingle; hé bien! pourob-
Ili -xrl)etiv etqii l'iie e toti-ui à;server les pîroportiorns. il faid rait placer la

une immense d1.i.iiîîce de l'antre, e'n ar- 1e u y: 000lee

zîêr niis ui u reounu que gand Si. cumume il ebt tout probable, V'iné-
nomblre le ces étoi les forment dles systé- galité apparenite des étoiles vient (le leturs
mum et qul'elles sont dans muie dép)endancee itine néa

mutuel le. L'mune des euil tourne doitoyreneavoir di,
miitiele. .1tne es viixtoune iiio.i debien pluls éloignîées (Ilte celle-ci <ipli îx'cst

l'uuîitu'e. Xi le lit GrandIe Ourse totirine et) pag la 1uliî petite. Peut-être y en a-t il
158111u": Gaimmadit Lion el] 1.200ia is.. .& dont la liniète emploie dIes uîlîjouis
C e-ýt îiju la plls [c'tile quti circule <'années à nous aruivet ! oil est frr?é
autour <le l'autre, de conclure qute les étoiles sontt huin ieuu

Les éto'iles doubles ont générnlent ses par elles-mêmues, kuitrement elles uie
des couileuirs eomplémientu'iwîs; c'est à-dire itiraient rois étue vusililps. Des etîleitîs
dire, jute si l'unie est bla.nchiâtre, l'atre est fondés sur! l'<bervaticn et suir la distance-
'Llcitie ; si la rair est rouigeâtie ouj le Siius, nous powv«: qMo 0010 610e

notre Soleil.>
En qtisnpint à la file. du Çygne uticie

amêétre oppirent d'une seconde de degrvè,
elle murait tit diamêtre réel de 108 miii:
ons dle lieuies. Il est très lossuble qu'il y
aît des astres lotit les dinionsiotîs soieut
telles quie lit Terre- soit en compilaraîs<"
moins considérable quie le grain de ixouîs-
sière le llus délié lie l'est. par nippa!' t
la Terre tllc-tuême!

Les étoiles les plis brillantes n'ont pas
(le diamèétre itlîptilnt app)réciable. si
fil J'araignée.stiffit pur nous cacher ces
immenses globes !

Terminon.s auijourd'hui par les belies
paroles de M~. A rago. ciQutelilue effrayante
que soit p)our l'imaginationirimmensité de
ces esptaces, gurdotie-notis <le croire qiue
niouis oyoîis arrivés auix dernières limites
dle !'inivers, cormme s'il n'y avait rien u
delà dle ce quie nos sens et nos instrurnens
l<euiveiit nouis faire ap)ercevoir; car, qii
os'rait lire qu'"avec des instriimer<s Iplus
î<îrfitits encore rins ne découivrir ons pas
de noutve:uuîx astres, de ioiivealix rmondecs
La puiissante maini du Créateuir les sema
dans l'espa.ce avec Ipro['ls;oti, il lesï fit
intinbrables conime les graiihs .tbthe
quii couvrent lcs rivages des mers .

X. Y. Z.
(Li continue'r.)

A V EN D R E
AU 1B1PEAUJ DE L'ABEILLE

Dssq Mois DE N À RI E; de.uxième
éd ition revme, corrigée et même augme7iLée.
Vouis troîîvert . dans ce p)etit volumne
renfermant "j2 pages, tout ce quie fpent

exige-r la puété la Illuîs incere envers Ma-
lile, et toir$ les exercices dut mois quii li
est sîmêceialenienl consacié :médlitationsè,

piriéres, orasisons juciolatoîlres, exempiles
dles vertus quelle ut doit chaquie jouir s'ef-
forcer le mettre en pratique duirant ce
tempts. &c. &c-

.Le pirix eni 1-t de six sols.
rAussli des CATALOGUES.

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
L'Alieil/e parait, auitant que possible

uine fois par semaine, pendant l'année
scolaire. Le prix de l'abonnera ent est de
2s. 6d1. par année, payable d'avange lpar
moitié: la première moitié, à la rentrée
des clamses, la seconde aut commencement
(le l'année. Les Pensionnaires s'abon-
tient au bureaui de l'Abeille.
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